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01a- UNE ENVIE SOUDAINE (Bob / Jojo) SALON 
Fin de repas. Bob et Jojo assis à la table de cuisine. 
BOB: Je parie que tu y as même pas pensé 
JOJO: Au gâteau ? Si, il est au frigo, tu veux que j’aille le chercher ? 
BOB: Gâteau… ! Pfft… c’est quel jour, aujourd’hui ? 
JOJO: Dimanche ! Demain, c’est lundi, après c’est mardi… 
BOB: Tu le fais exprès. Tu ne sais pas compter, ça fait trente ans, jour pour jour.  
JOJO: Trente ans, toi ? Ben tu les fais pas 
BOB: Trente ans de mariage, patate ! 
JOJO: Oh, du calme, on est pas mariés. 
BOB: Trente ans de vie commune, c’est pareil. Mais, toi, évidemment, t’as oublié.  
JOJO: Mais non, je te faisais marcher. Je m’en souviens comme si c’était hier 
BOB: Ah oui, la plage de Deauville, l’été de nos vingt ans… 
JOJO: J’étais beau, t’étais beau… il faisait beau 
BOB: Il n’a pas arrêté de flotter, c’est au Canet qu’il faisait beau. c’est fou comme ça 
t’a marqué… 
JOJO:  Une plage c’est une plage… mais, si je t’assure, je me souviens. Très bien.  
BOB: Alors, il est où mon cadeau ? 
JOJO: Quel cadeau ? 
BOB: Mon cadeau. Si tu y as pensé, tu m’as acheté un cadeau. Il est où mon 
cadeau ? 
JOJO: Heu, je … Bah, c’est le gâteau… le gâteau-cadeau ! Bouge pas, je vais le 
chercher…  
Jojo marche vers le frigo 
BOB: Et bien moi, j’ai un cadeau pour toi. Et pour moi aussi, tant qu’à faire 
JOJO: (revient sur ses pas) Ah ouais ?  
BOB: Enfin, pour nous deux, quoi ! 
JOJO: C’est quoi ? 
BOB: Hé, trente ans, faut marquer le coup, quand même. 
JOJO: Oui, bon, c’est quoi ? 
BOB: Ne t’emballes pas, faut que l’idée fasse son chemin. Le temps d’assimiler le 
concept et… 
JOJO: Bon, vas-y, accouche ! 
BOB: Voilà, t’as mis le doigt dessus. Un bébé. On va avoir un bébé, mon chéri. 
JOJO: Qu’est ce que tu racontes ? Si t’as trouvé ça sur internet, c’est sûrement une 
arnaque. 
BOB: Non, c’est sérieux. À nos âges, il serait temps d’y penser. (tout mielleux) Je 
veux un bébé ! 
JOJO: Oui, bah on a déjà essayé, ça marche pas 
BOB: Parce qu’on s’y est pas pris comme il fallait 
JOJO: On pourra épuiser tout le kamasoutra, c’est anatomique, on est pas faits pour. 
On est gays, mon chéri. 
BOB: Alors ça… c’est toi qui le dis.  
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JOJO: Hein ? 
BOB: T’écoute pas les infos, toi. Les gays ils ont le sens de la fête, ils adorent la 
mode, la techno et Dalida… T’aimes Dalida, toi ? 
JOJO: Bof ! 
BOB: Tu vois ! Moi, non plus, j’aime pas Dalida. (un temps) Georges ! …En fait, je 
suis pas gay ! 
JOJO: Mais qu’est-ce que racontes ? 
BOB: Tu dis toujours que je m’habille comme un sac et la techno, ça me fout la tête 
comme un melon. D’ailleurs, je ne vais jamais en boîte. Je suis pas gay, je te dis 
JOJO: Ça veut rien dire, c’est des clichés. Moi, non plus, je vais pas en boîte… 
BOB: Et bah voilà, si ça se trouve, toi non plus t’es pas gay ! 
JOJO: Ça m’arrangerait bien. 
BOB: Tu te rends compte, trente ans qu’on vit ensemble, mon Jojo. …Alors qu’on 
est même pas pédés. 
JOJO: Bon, on le mange ce gâteau  
Jojo sort chercher le gâteau. 
BOB: Un enfant, c’est l’aboutissement d’une existence, tu crois pas ? 
JOJO: (revenant avec le gâteau) Tiens, bon anniversaire ! 
BOB: Tu sais, si tu n’assumes pas tout de suite ta paternité, c’est normal, ça 
viendra avec le temps. Moi, ça y est, je me sens prêt 
JOJO: Prêt pour l’asile, oui. T’es complétement fêlé, mon pauvre Robert. Mange ! 
Ils mangent. 
BOB: Alors ? 
JOJO: Alors quoi ? 
BOB: Mon bébé ! J’ai un trop plein de tendresse, moi, et t’es souvent absent. Un 
bébé, c’est comme un bout de toi qui resterait toujours avec moi. 
JOJO: Ah, tu vois que tu es gay 
BOB:  (citant la chanson de Jojo) tendresse, tendresse… Câlins, caresses…  
JOJO: Bon, d’accord, d’accord … 
BOB: Ah !  
JOJO: …on va te prendre un chat ! 
BOB: Je vois pas le rapport ! 
JOJO: Si, je comprends, c’est pour combler ton manque affectif. Beaucoup de gens 
ont des chats, ça compense. 
BOB: Je veux pas un chat.  
JOJO: C’est très bien, un chat, tu verras. C’est comme un enfant qui grandit pas, qui 
bave pas et, surtout, qui parle pas. Méfie-toi, c’est bavard un bébé. Surtout qu’on 
comprend jamais rien à ce qu’il dit. 
BOB: Un chat, oui. Et, qui viendra se plaindre qu’il fait ses griffes sur son canapé ?  
JOJO: Justement, je voulais le changer. D’ailleurs, j’en ai vu un, pas cher, aux… 
BOB: Il va pisser partout, ton bestiau, ça va être une infection. 
JOJO: On le fera couper, et puis c’est tout. Un chat coupé ça ne sent plus. 
BOB: T’es pas bien. Et si je te faisais couper, moi ? 
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JOJO: Faudrait savoir… si tu veux pas qu’il pisse partout. Ou alors, une chatte. Au 
moins, c’est déjà coupé. 
BOB: Une chatte ? Pourquoi pas un élevage de moules ?  
JOJO: Ou un poisson rouge. C’est bien un poisson rouge, ça miaule pas, ça bave 
pas, ça mord pas. hein, qu’est-ce t’en penses ? 
BOB: Arthur ! On l’appellera Arthur ! 
JOJO: Le chat ou le poisson rouge ? 
BOB: Mais, le bébé, voyons.   
JOJO: Mange ton gâteau, on verra ! Ça te passera avant que ça me reprenne ! 

NOIR 
01b- KIKI TISSE LA TOILE (Kiki)  

Le portable sur les genoux, Kiki tapote fébrilement. (dans le bus, y a des gens) 
KIKI: Trop vieux ! Trop moche ! Allez, passe, passe… Ah, celui-là, c’est pas mal, il a 
une tête sympa. Un peu grosse, mais sympa quand même. Il aime les sciences, la 
physique et la culture. Comme moi, je suis très culture physique… Passionné par la 
recherche. Pareil, moi aussi, je recherche …un mec.  Ça se goupille bien. Oh merde, 
un scorpion ! Ça va pas le faire. Pfftt, j’en connais une qui va encore s’endormir le 
ventre vide ! Allez concentre-toi ma Kiki, ouvre tes chakras… Oui, je le sens, cette fois 
c’est la bonne. (elle rouvre les yeux) Bingo ! Cancer, ascendant Balance, c’est du 
lourd ! Toi, mon Toto, t’as tiré le gros lot. J’espère que t’aimes les gosses, au moins ! 
Allez, je t’envoie un petit cœur, ça va te réveiller. (elle appuie enter)  

NOIR 
01c- TU DORS ? (Bob / Jojo) CHAMBRE  

Dans le noir. 
BOB: (off) Hé, tu dors ? 
JOJO: (off) Humm 
Bob allume sa lampe de chevet qui ne lui éclaire que le visage. 
BOB: Oh, tu dors ? 
JOJO: Hmm, tu vois bien que je dors 
BOB: Tu dors pas, tu me réponds 
JOJO: C’est toi qui m’a réveillé 
BOB: Si t’es réveillé, ça tombe bien: ça passe pas ! 
JOJO: Quoi ? Le gâteau ? Va chier et laisse-moi dormir. 
BOB: C’est pas ça ! T’avais dis "ça te passera avant que ça me reprenne", et ben… 
ça passe pas ! 
JOJO: Oui, faut que t’attendes que ça me reprenne. (il se rendort) 
BOB: En fait, elle est con cette expression, ça veut rien dire 
JOJO: Je travaille demain, moi. Enfin, tout à l’heure.  
BOB: Mais t’y penseras, hein ? Dis, notre petit, tu y penseras ? 
JOJO: Mais oui, mais oui. Éteins, minou ! 
Bob éteint. NOIR. Silence. Un temps 
On entend des bruits suspects.  
BOB: (off) Mais qu’est ce tu fais ? 
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JOJO: (off) Quoi ? C’est pas ce que tu voulais ? 
BOB: (off) Mais non, un bébé, un vrai ! …Range-moi ton attirail 
JOJO: (off) Oh tu me fatigues. Bonne nuit. 
Silence. Un temps. Musique. 

NOIR 
02- T’ES PAS SI TARTE (Bob / Jojo) SALON 

Au retour lumière, Jojo, en sous-vêtements, dans la cuisine. Il se fait un café.  
BOB: (off) Pfftt, c’est lourd tes plannings qui changent tout le temps 
JOJO: Urgence oblige. D’ailleurs, faut pas que je traîne, t’as pas vu ma tenue ?  
BOB: (off) C’est pas moi qui fait la lessive. 
JOJO: Oui, ça se saurait. Elle était emballée dans un plastique bleu. 
Bob, mal réveillé, le rejoint (caleçon et tee-shirt "Why ?") 
BOB: Bleu comment ? 
JOJO: Bleu comme bleu… je peux pas te dire mieux 
BOB: Genre bleu sac-poubelle ? Oui, ça me dit quelque chose. 
JOJO: Et alors ? 
BOB: Alors, un sac poubelle… dans la poubelle. 
JOJO: Et pourquoi j’aurais été mettre un sac poubelle dans le placard à linge ? 
Jojo sort en pestant. 
BOB: C’est exactement ce que j’ai pensé "Pourquoi il a été mettre un sac poubelle 
dans le placard à linge ?"  
JOJO: (off) Pfftt, c’est malin, maintenant, je vais sentir l’oignon toute la journée. 
Jojo revient avec son sac poubelle dont il vérifie le contenu. 
BOB: À propos d’oignon, ça serait peut-être le moment de leur cracher ta soupe. 
Tu vas bien leur dire un jour quand même. 
JOJO: Tu rigoles… c’est des machos, les gars. S’ils l’apprennent je n’aurais plus 
aucune autorité. 
BOB: C’est ça, reste dans ton placard, ça doit sentir le renfermé.  
JOJO: Si on veut vivre tranquille, vaut mieux rester discret. 
- - - - -  
BOB: En fait, t’es pas si mal foutu… Ça pourrait être pire 
JOJO: Je suppose que c’est un compliment 
BOB: Non, je constate… En te voyant, comme ça,  en sous vêtements… 
JOJO: Ah oui ? (il se rapproche) …T’as une idée derrière la tête, mon minou ? 
BOB: Bien sur que non. Quelle idée ? 
JOJO: (déçu) Ok … laisse tomber. J’avale mon café et j’y vais 
Jojo se sert un café. 
BOB: Tiens, pendant que tu y es, tu pourrais peut-être m’en filer… (un temps) Du 
café… file-moi, une tasse, s’il te plait. 
JOJO: Et je te beurre la tartine pendant qu’on y est ? 
BOB: Non, juste un café, ça ira.  
Jojo lui sert un café. 
BOB: Et ce cul. T’as un beau cul, quand même…  
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JOJO: Tu trouves ? C’est le sport, ça… 
BOB: …malgré ton âge. T’as de encore beaux restes. Mais, c’est tout ce qui reste 
JOJO: Toujours autant de tact. Allez, c’est bon, lâche l’affaire 
Jojo achève de s’habiller. Jogging et sweat épais. 
BOB: Pourquoi ? T’as honte de ton cul ? T’as honte de tout en fait ! 
JOJO: Non, j’ai pas honte, mais, je te dis pas que t’as un beau cul, moi. 
BOB: Oh, tu peux le dire, j’ai pas honte, moi. Vas-y, dis-le ! 
JOJO: Non ! Je te le dis pas, parce que c’est pas vrai.  
BOB: Hein ?  
JOJO: Il est tout plat, il est flasque… Aucune grâce que de la graisse. 
BOB: Alors ça, tout le monde n’est pas de ton avis 
JOJO: Tout le monde ? C’est qui tout le monde ? 
BOB: Je sais pas… Les gens, en général…  
JOJO: Ah je vois, quand le chat…  s’en va, les souris s’en vont 
BOB: Quoi ? C’est l’autre siphonnée qui te fourre ces âneries dans le crâne ? 
Enfin, mon chéri, tu sais bien que je n’ai qu’un seul amour dans ma vie… mon Jojo ! 
JOJO: Mouais ? Bon, à ce soir, minou, faut que je file 
BOB: (il l’embrasse) Fais attention à toi, reste couvert 
JOJO: Ça va, c’est pas la première fois. T’inquiète, on sera rentrés avant la nuit 
BOB: Sois prudent quand même. Je ne voudrais pas que Arthur soit orphelin à la 
naissance 
JOJO: Tu vas pas recommencer avec ça 
BOB: Mets-toi à ma place. Je m’ennuie, moi, quand t’es pas là. Qu’est ce que je 
vais faire de ma journée, hein ? 
JOJO: Tu trouveras bien à t’occuper, je te fais confiance. 
Jojo sort avec son sac de fringues. On entend la porte d’entrée claquer 
Un temps. On entend la sonnerie d’un téléphone dans la chambre. 

02b- BOB SANS FILS (Bob) SALON 
Bob se lève et va répondre. 
BOB: Ah, Otchou ! Ça tombe bien, j’ai un créneau qui vient de se libérer, alors s’il 
est toujours dispo, je peux passer en fin de matinée. Mais oui, cette fois je vais bien 
m’en occuper de son trou. Avant ? Je lui descends le treillis, je l’embouche un bon 
coup et je lui refais la pipe, c’est le même tarif. Un bon pompage et ça repart. Non, la 
dernière fois c’est parce qu’il faisait froid, forcément, ça contracte, c’est une réaction 
normale. Mais, avec ce que je vais lui faire, ça va lui redresser le piston. Oui, même 
avec la gaine, si il veut. Ok, je prends mon barda et j’arrive. À tout de suite. Oui, c’est 
comme il dit, on va le mettre à l’épreuve. (il raccroche, retourne dans la chambre) 

NOIR 
03- ET DIEU, QU’EST CE QU’IL DIT ? (Jojo) CAMION 

Lumière serrée sur Jojo assis, son sac sur les genoux. Il est dans un fourgon. 
JOJO: Ah, vous parlez d’une épreuve. Franchement, pourquoi lui avoir fichu cette 
idée dans le crâne, si vous désapprouvez notre union ? …Hein Seigneur ? 
Evidemment, vous ne répondez pas. enfin, moi, j’ai pas choisi, il m’est tombé dessus 
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le Bobo, vous le savez bien. Oui, forcément, vous savez toujours tout ! Mon Dieu, 
l’Amour, c’est bien une invention à vous, non ? Alors, pourquoi un pêché, je vous le 
demande ? Pourquoi, je n’aurais pas le droit à mon paradis, moi aussi ? Hein ? 
…Quoi, qu’est-ce qu’il y a Moulade ? (gêné) Non, je parle pas tout seul, je… je 
rêvasse… J’imagine ce qu’on va leur mettre, hi, hi, hi. (rire forcé) T’as raison, on va 
pas traîner, nos femmes nous attendent.  

NOIR 
04- ILS S’AIMENT PAS ! (Bob / Kiki) SALON 

KIKI: (off) Jojo ? Jojo ! 
Au retour lumière, Bob revient de la chambre et découvre Christiane dans la cuisine 
BOB: Qu’est ce que tu viens fouiner encore ? 
KIKI: Je te croyais en vadrouille, je devais voir Jojo. 
BOB: Pas là, il est parti ce matin.  
KIKI: Ce matin ?  
BOB: T’as pas vu ça dans ta boule de cristal ? Ils sont à Ponteuil. 
KIKI: Ponteuil ?  
BOB: Il l’a appris qu’hier soir, supplément de programme. Allez, casse tes ruines 
KIKI: Mes ruines ? 
BOB: Elle va pas répéter tout ce que je dis, la ramollie du bulbe. Va retrouver tes 
tarots et lâche-moi la grappe.  
KIKI: (retenant la porte) T’es pas obligé de me parler comme à une bouse. Qu’est 
ce qu’il lui arrive, la Bobette ?  
BOB: Y a que tu me gaves à nous squatter à longueur de journée 
KIKI: Oh, lui… une fois de temps en temps… et encore 
BOB: C’est tous les jours, depuis, trente ans, qu’elle nous pompe l’air. Qu’est ce 
que t’as à tourner autour de mon mec ?  
KIKI: Oh, mais, je vois, monsieur allait sortir. Évidemment, quand le chat n’est pas 
là, les souris sans fil… 
BOB: Dansent, elles dansent. C’est les téléphones qui s’enfilent 
KIKI: Et que je te vide le piston et que je te remplis la cuve… Ça burine sec, hein ! 
BOB: Garde tes réflexions et sors de chez moi. 
KIKI: C’est aussi chez Georges, que je sache, tu l’oublies un peu trop. Mais, 
regarde toi, t’es odieux avec lui, tu le mérites pas. Mon Jojo, il a besoin de douceur, 
d’attention. Toi t’es une brute, tu me l’abîmes. 
BOB: Je te l’abîme ? Oh, c’est moi qui suis marié avec lui, pas toi. 
KIKI: Vous n’êtes même pas mariés 
BOB: Mais, on y pense, ma vieille, on y pense. Allez zou ! 
Bob pousse Kiki vers la sortie.  
KIKI: Tu peux faire ton malin, n’empêche que si j’étais pas là pour jouer le rôle… 
Bob lui claque la porte au nez 

NOIR  
05a- CHEZ LES SAINT-CHALLE (Jojo / Kiki) SALON 

Au retour lumière, Jojo et Christiane, habillés chic, un brin maniérés. 
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JOJO: Alors, à ta droite, (sous entendu: je te présente) Père… 
KIKI: Oui, merci, je le reconnais. (révérence) Monsieur… (Jojo la pince 
discrètement) Aïe ! … pardon, (révérence appuyée) …heu, Maître ! 
JOJO: (il désigne ailleurs) Mère ! 
KIKI: Très chère madame. (baise la main) Vous êtes pimpante, ce matin. 
JOJO: T’es pas obligée ! 
KIKI: Non, c’est sincère. (à Mère) Elle est moins défraîchie que d’habitude. (à 
Jojo) Dommage qu’elle rabâche toujours la même chose. 
JOJO: Oui, évidemment, Mère, nous allons nous marier. Un jour… 
KIKI: Si j’avais ma petite boutique, on n’aurait plus de souci, on pourrait y songer 
sérieusement. 
JOJO: (plus bas) Ça non plus, t’es pas obligée ! 
KIKI: (chuchote) Ça va, elle est blindée de pognon ta vieille, si ça peut lui donner 
des idées pour investir… Je roule pas sur l’or, moi. 
JOJO: Pardon Père ? Mais non, on ne complote pas, voyons. On se susurre des 
petits mots doux, entre amoureux. Un espèce d’Amour Courtois qui…  
Bob fait irruption 
BOB: Une espèce ! On dit pas "un", on dit "une espèce" ! Si tu égratignes son 
orthographe, il va te remonter les Bescherelle, ton paternel. C’est quoi votre numéro ? 
Vous vous croyez au théâtre ?  
KIKI: On répète. 
JOJO: Pour dimanche, les fiançailles de ma cousine. 
BOB: Ah oui, la moche ! 
KIKI: Non, Marie-Églantine, la fille de Charles-Henri… 
BOB: C’est ce que je dis, la moche. Personne n’en voulait, ils ont quand même 
réussi la caser ? Fais chier, pour une fois qu’on pouvait être ensemble 
JOJO: C’est le protocole. Tu sais que Mère est très… 
BOB: Très chieuse, oui, je sais. Et ta potiche fait couverture 
KIKI: C’est de moi qu’y cause, la tapiole ? 
JOJO: (qui les sépare) Tu sais bien que Mère ne s’en remettrait pas.  
BOB: (moqueur) Bouh, scandale chez les de Saint-Challe, le petit dernier est un 
inverti. Quelle horreur, ma chère ? Non seulement, ils ne savent toujours pas qu’on vit 
ensemble mais ils ignorent même que leur fils est une fiotte. 
JOJO: Oh, je t’en prie… ton langage ! 
BOB: Quoi ? Tu préfères tapiole ? Pédale ? De toute façon, pour eux, c’est du 
pareil au même, ils font pas dans la nuance.  
JOJO: Ils pourraient pas comprendre. C’est un autre monde 
BOB: Oui, bah, ils sont cons tes parents 
KIKI: Un peu de respect, ils sont vieux… 
BOB: Ils étaient déjà cons avant d’être vieux. Et, forcément, avec l’âge, ça s’est 
pas arrangé. 

 
>> La version intégrale est disponible en me contactant : bl.boeuf@sfr.fr 


